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En RA©publique de Moldova, des langues et des identitA©s
Description

Dans une Europe qui se diversifie progressivement, le bilinguisme semble ne plus satisfaire les
besoins de communication sociA®©tale, tant au niveau officiel qua??au niveau de la locution
courante A travers la??espace communautaire. Le slogan europA©en A«UnitA© dans la
diversitA©A» sa??appuie, au premier chef, sur la diversitA© linguistique et, par consA©quent,
culturelle, de 1a??Europe.A
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Outre un instrument de communication, la langue est un pouvoir du
point de vue politique et social. Or, il nous apparaA®t que le bon
exercice de la langue, aussi bien dans sa variante A©crite qua??orale,
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mA-ne inAGvitablement A la coercition de la langue. i
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Ce terme juridique est proposA®© ici pour justifier toute une sA®rie de NEPEBOAbI 5.
phA©nomA'nes sociaux ayant des racines linguistiques. La??histoire des sociA©tA©s modernes
rA©vA“le on ne peut mieux les manifestations coercitives de la langue qui a AOtA© mise au service
des pouvoirs politiques. A partir de 1812 4?2 aprA’s 1a??annexion de la Bessarabie par la Russie 4??
dA©marre un processus accru de dA©nationalisation et de russification par le biais da??abord de
la??A?glise, ensuite par 1a??A©vincement du roumain comme langue de 1a??A©ducation. Ca??est 1A
que commence la confusion identitaire qui rA"gne sur le territoire actuel de la RA©publique de
Moldova.

La coercition de la langue russe

La coercition du russe sa??est manifestA©e dans son statut de langue de communication dans une
FA©dA®ration de quinze rA©publiques, au sein de laquelle le russe est devenu la langue officielle de
I'Union, sans que ce principe n‘ait jamais A©tA© reconnu dans la Constitution soviA®tique. Le russe
est devenu la langue da??un empire de 285 millions de personnes, comprenant quelque 130 langues
nationales. Durant 70 ans, la langue russe a exportA© dans les quinze rA©publiques attitudes et
comportements, idA©ologie et rA@actions. Cette exportation coercitive de la langue et, avec elle, de
la??idAGologie, continue jusqua??A aujourda??hui de maintenir ce brouillage impressionnant des
essences identitaires.

Brouillages identitaires

Qui AGtions-nous, les habitants de la RA©publique de Moldova, au sein de 1a2?URSS? Je suis nAGe
dans un village des bords du Prout, le fleuve qui sA©pare la RA©publique de Moldova de la
Roumanie. DA’s mon enfance, ja??ai pu A©couter et regarder sans aucun problA'me la radio et la
tA©IAGvision roumaines (la proximitA© frontaliA're des antennes le permettait largement). La
bibliothA que familiale contenait des livres roumains, apportA©s de Roumanie par mes parents (mon
arriA're grand-mA're avait quittA© la Bessarabie en 1933 pour sa??installer en Roumanie; notre
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famille avait fait un voyage A Galati et lasi en 1967). JA??A©prouvais, quand A moi, une certaine
confusion que je contenais en mon for intA©rieur a?? pourquoi A©crire en roumain tout en utilisant
la??alphabet cyrillique?

La phobie A 1a??A©gard de 1a??A0Ocriture de la langue roumaine en alphabet cyrillique a menA© A
un autre phA©nomA ne: celui de 1a??appropriation da??une autre langue et de sa culture. Ja??ai eu
accA's A la majoritA© des chefsa??da??A?uvre de la littAGrature universelle en russe. Cette
littA©rature traduite a laissA© une empreinte colossale dans mon esprit de future linguiste et
professeure. Ca??est A cette A©poque, tout comme da??autres de mes compatriotes, que je suis
devenue une bilingue parfaite, le roumain AG©tant ma langue maternelle, le russe — ma langue
maternelle seconde par appropriation. Le russe AGtait conA8u par moi A 1a??A©poque comme un
fAGtiche. Cette langue da??un grand peuple a fait naA®tre un sentiment identitaire qui, pensait-on
souvent, ennoblissait spirituellement la personne. A 1a??A©poque soviACtique, il AGtait plus prisA©
de sa??auto-identifier comme Russe plutA't que da??une autre nationalitA©. Implicitement, les
Moldaves, les GA®orgiens, les Asiatiquesa?! AOtaient perASus comme des gens de seconde
catA©gorie. Dans les villes tout particuliA‘rement, on prA©fACrait sa??identifier A des Russes. Les
parents sa??efforA8aient da??envoyer leurs enfants dans des A©coles russes, afin de leur assurer,
disaient-ils, A«un avenir sA»rA». Les hommes moldaves, surtout les hauts fonctionnaires du Parti
communiste, prA©fAGraient se marier avec des femmes russes, car ca??ACtait A«de bon tonA» et
bien vu par le Parti.

Les Russes qui sont venus habiter en Moldova aprA’s 1944 ont rA@ussi A sa??adapter dans un
milieu linguistique non-slave, sans apprendre la langue roumaine. A prA©sent, le bilinguisme est
souvent pratiquA© par les autochtones et non pas par leurs concitoyens da??autres ethnies. Ce
bilinguisme moldave est une vAGritable A«bigamie linguistiqueA» qui na??est pas due A une
jouissance rA©ciproque. Or, comme dans tout couple, pour la soliditA© et le bonheur durable, cette
jouissance doit Adtre rA©ciproque. A dA©faut, le phA©@nomAne dAGrape et donne naissance aux
conflits linguistiques.

Mais la malA©diction du phA©nomAne rAGside dans le fait que la langue russe AGtait porteuse
da??une idA©ologie, tout en restant la langue da??un grand peuple, qui a donnA© au monde de
grands A©crivains, poA“tes, philosophes et penseurs. De ce point de vue, la??apprentissage du russe
et sa coexistence A cAtA© du roumain ont AGtA© une bAGnAGdiction pour la population
cosmopolite de la RA©publique de Moldova.

Antinomie roumain-moldave

Il convient de prA©ciser que la langue roumaine fait partie de la famille des langues romanes:
da??origine latine, elle use de la??alphabet latin. Selon 1&??opinion des linguistes, y compris russes,
la langue moldave na??existe pas (ca??est un glottonyme). En revanche, le dialecte moldave a servi
de base pour la constitution de la langue roumaine moderne. En 1924 a AGtA© crA©ACe la
RAOpublique autonome soviAGtique socialiste moldave (RASSM, la??actuel territoire de la
Transnistrie), oAt le dialecte alors parlA© a AOtA© A©levA© au rang de langue officielle utilisant
la??alphabet cyrillique. Entre 1918 et 1940, puis entre 1941 et 1944, le territoire de la Bessarabie a
ACtA© rA©uni avec la Roumanie. En 1944, avec la??arrivA©e de 1a??armA©e soviACtique, la langue
roumaine a AGtA© complA“tement AGvincA©e de la??A©ducation, et la langue moldave A©crite en
alphabet cyrillique a AOtA© utilisA©e jusqua??en 1989 en tant que langue de la RA©publique
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soviAGtique socialiste de Moldavie.

En 1989, le Parlement moldave a votA© le passage de la??alphabet cyrillique A 1a??alphabet latin.
En 1991 a AOtA© adoptA©e la DAOclaration de souverainetA®, dans laquelle le roumain figure
comme langue de la??A?tat souverain crA©A©. Malheureusement, dans la Constitution de la
RAGpublique de Moldova, adoptA©e par une majoritA© du Parti politique agraire (hACritier de
la??ancien Parti communiste), 1a??article 13 stipule que la A«langue da??A?tat de la RM est le
moldave, A©crit en alphabet latinA». Ce choix a provoquA© nombre de disputes politiques et sociales,
dont 1a??essence sa??est rA©duit A un conflit entre les nostalgiques communistes et la vague
dA©mocratique. En 1995 a AOtA© adoptA©e une loi sur le fonctionnement des langues sur le territoire
de la RA©publique de Moldova. Cette loi permettait aux minoritA©s ethniques de dA©velopper et
prA©server leurs langues a?? le russe, le gagaouze, le bulgare, 1a??ukrainien — en les utilisant dans le
systA"'me A©ducatif.

Selon 1a??opinion de la majoritA®© des intellectuels du pays, la RA©publique de Moldova est un
A«morceauA» da??espace gA©opolitique, un A«morceauA» de nation, un A«morceauA» de culture
qui est roumain. En RA©publique de Moldova, le discours identitaire est loin de correspondre A la
conception da??une monade nationale, il est plutA't triadique: roumain, russe et moldave. Ca??est un
discours qui dA©termine mA2me Ia??essence des partis politiques. Alors que le pays se trouve A la
veille da??AClections 1A@gislatives (le 5 avril 2009), on sent bien que le discours identitaire prime sur
la doctrine politique: aller vers la Roumanie (ca??est-A -dire vers |a??Union europA©enne),
sa??orienter vers la Russie, ou plaider pour le renforcement de [a??A?tat moldave. Ceux qui se
dA®finissent comme Roumains rendent tribut A la vA©ritA© scientifique linguistique et historique,
dans un contexte intA©grationniste avec la Roumanie. Ceux qui se dA©finissent comme Russes 4?7
en dAGpit du fait qua??il sont des citoyens de la RA©publique de Moldova &?? sont soit issus de
vieilles familles russes, depuis des gA©nAcCrations, soit des descendants de familles mixtes (Russes
et Ukrainiens ou Gagaouzes ou Moldaves, etc). Ceux qui se dA©finissent comme Moldaves sont les
reprA©sentants de la gA©nA®ration des nostalgiques, profondA©ment marquA©s par 1a??idA©ologie
communiste.

Da??aprA’s les donnA©es statistiques du dernier recensement (2004), il y a en RA©publique de
Moldova (Transnistrie mise A part) environ 77% de Moldaves, 8,3% da??Ukrainiens, 5,9% de Russes,
4,4% de Gagaouzes et 2,2% de reprA©sentants da??autres ethnies. Le gouvernement communiste,
qui se maintient au pouvoir depuis 2001, est accusA© da??avoir truquA®© les donnA®©es, surtout du
point de vue de la??auto-identification. Car, selon ces donnA©es, seulement 2,2% de la population
recensACe se seraient dA©finis comme Roumains, ce qui semble Adtre une falsification. Ne serait-ce
que le nombre da??intellectuels membres du Forum dA©mocratique roumain de la RA©publique de
Moldova dA©passe ce seuil: 1a2?0NG rassemble en effet 250.000 membres, soit 6,4% de la
population recensA©e en 2004. Le Forum plaide pour la rAGunification de la RA©publique de Moldova
avec la Roumanie.

Des solutions

La RA©publique de Moldova doit actuellement brA»ler 14??A0tape de la formation da??un A2tat-
nation, parce qua??il na??en est pas question dans le cadre da??une Europe qui se fA©dAGralise.
Selon nous, la RA©publique de Moldova ne sera jamais un A?tat nation. La??identitA© moldave peut
Aatre assumA©e uniquement en tant qua??identitA© civique; la RA©publique de Moldova est un sujet
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de droit international, un A?tat disposant de tous les attributs nA©cessaires mais, pour se doter
da??une identitA© nationale, elle a besoin de temps.

La situation peut A©voluer, surtout dans la perspective da??une politique adA©quate en matiA're
A©ducative. En RA©publique de Moldova, cette question na??a pas AOtA© encore rA©solue de
maniAre judicieuse. Il incombe aux acteurs politiques de prA©voir explicitement dans leurs
programmes A®lectoraux une stratA©gie spA©cifique concernant les politiques linguistiques A mettre
en A?uvre sur le territoire de la RA©publique de Moldova. |l sA??agit da??envisager des politiques
basA®©es sur le respect de la population autochtone et de sa langue mais aussi de mettre en place des
instruments efficaces pour favoriser 1a??intA©gration sociale des minoritA©s ethniques.

La solution acceptA©e par la population moldave est celle du cosmopolitisme: tous parlent roumain,
mais certains la??appellent le roumain (niveau de formation supA®Crieur), da??autres — le moldave.
Les jeunes citoyens de la RA©publique de Moldova sont facilement polyglottes: ils maA®trisent le
roumain, le russe, la??anglais, le franA8ais, etc.. lls se dA©finissent comme Roumains. Le rA’le de
la??AG©ducation dans ce processus est essentiel. La??avenir linguistique de 1a??Europe rA©side dans
le dA©veloppement de la communication interculturelle, qui, A son tour, est inconcevable en dehors
da??un hAGritage polyglotte. Parce que les langues ouvrent les frontiAres et les horizonsa?!

* Ana GUTU est professeure et premier vice-Recteur A 1a??UniversitA© Libre Internationale de
Moldavie (ULIM). DACGIA©guA®©e de la communautA© universitaire de la RA©publique de Moldova au
Conseil directoire pour la??Enseignement supACrieur et la recherche au Conseil de 1a??Europe
(Strasbourg, France). PrA©sidente du ComitA© de pilotage de la CONFRECO (ConfA©rence des
recteurs des universitA©s francophones de 1a??Europe centrale et orientale). Membre du Conseil
da??administration de 1a??IFAG (Institut francophone da??administration et de gestion), Sofia,
Bulgarie.
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